
 

De la Monarchie à l'Empire, la 2ème République 
quelques repères de 1847 à 1851 

( sources: outils et notices des noms cités en ligne https://maitron.fr/ )  
 
 
 

 
1847 

 
13-14 janvier. Émeute paysanne à Buzançais (Indre) ; la foule met à mort un 
propriétaire qui avait tué un émeutier. Trois émeutiers seront jugés et exécutés le 16 
avril. 
26-29 avril. Procès de Blois. Auguste Blanqui est acquitté mais refuse d’être mis en 
liberté. Il restera à Blois jusqu’au 25 février 1848. 
8 juin. Manifeste de l’opposition préliminaire de la Campagne des banquets. 
27 juin. Émeutes provoquées par l’augmentation du prix du pain à Mulhouse ; 
répression par la troupe : on relève plusieurs morts. 
9 juillet. Premier banquet réformiste à Paris. 
31 août-7 septembre. Émeutes populaires rue Saint-Honoré à Paris. 

 
1848 

 
14 janvier. Interdiction par le gouvernement d’un banquet réformiste à Paris dans le 
XIIe arrondissement. Il est remis au 22 février par ses organisateurs. 
3 février. Départ du Havre de la Première Avant-garde icarienne (69 personnes), qui 
part fonder une colonie cabétiste au Texas, du nom de son fondateur Étienne Cabet. 
21 février. Interdiction par le gouvernement du banquet prévu pour le 22, ainsi que de 
la manifestation qui devait le précéder. Le comité d’organisation obtempère. 
22-24 février. Insurrection à Paris, qui renverse Louis-Philippe. Proclamation d’un 
gouvernement provisoire républicain dont Louis Blanc et l'ouvrier Albert font partie. 
25 février. Manifestations populaires devant l’Hôtel de Ville de Paris. Proclamation 
de la liberté d’association, du suffrage universel et du Droit au travail. 
25-26 février. A Lyon, sous la pression des ouvriers de la Croix-Rousse, une grande 
place est accordée aux travailleurs dans la commission municipale provisoire. Saccage 
par les canuts de plusieurs ateliers et providences tenus par des communautés 
religieuses. 
26 février. Ouverture des Ateliers nationaux pour assurer aux chômeurs le droit au 
travail. 
28 février. Manifestation populaire rassemblant des milliers de travailleurs sur la 
place de Grève à Paris pour demander un ministère du Travail. Création d’une 
commission du Gouvernement pour l’Organisation du Travail présidée par Louis 
Blanc : la Commission du Luxembourg, formée d’ouvriers et de patrons. 
1er mars. Proclamation du suffrage universel. 
2 mars. Décret limitant la durée du travail à dix heures à Paris et à onze heures en 
province. Abolition du marchandage (recrutement de la main-d’œuvre par des 
intermédiaires). 



 

6 mars. Organisation des ateliers nationaux de la Seine, confiée à Émile Thomas. 
16 mars. Manifestation à Paris organisée par les clubs devant l’Hôtel de Ville pour 
demander, entre autres, le report des élections ; des gardes nationaux des quartiers 
bourgeois crient " À bas les communistes !". 
17 mars. Vigoureuse contre-manifestation populaire faisant suite à la manifestation 
dite des bonnets à poil , qui s’est déroulée la veille. 
20 mars. Premier numéro de La Voix des Femmes Eugénie Nitoyet. 
24-25 mars. Réglementation restrictive du travail effectué dans les prisons et dans les 
hospices. 
31 mars. Publication du " Document Taschereau” dans la Revue Rétrospective, 
mettant Auguste Blanqui en position d’accusé. 
26-28 avril. Insurrection durement réprimée des ouvriers de Rouen au lendemain des 
élections législatives qui ont vu le triomphe de la réaction. A Limoges, le 27 avril, à la 
suite d’incidents intervenus lors du dépouillement des élections législatives, un 
nouveau comité municipal est formé sous la pression de la rue, qui comprend 
plusieurs ouvriers porcelainiers et des flotteurs de bois. Durant plusieurs semaines, la 
ville s’administre de façon quasi autonome. 
8 mai.Louis Blanc se retire de la Commission du Luxembourg. 
10 mai. L’Assemblée lui refuse la création d’un ministère du Progrès, mais nomme 
une commission d’enquête sur le sort des travailleurs, qui publiera L’Enquête de 1848 
sur le travail industriel et agricole. 
15 mai. Émeute à Paris. La foule envahit l’Assemblée aux cris de Vive la Pologne . La 
plupart des meneurs, A. Hubert, François, V Raspail, A Barbès, l’ouvrier Albert, B 
Flotte sont arrêtés. 
16 mai. Suppression de la Commission du Luxembourg. 
22 mai. Arrestation de militants ouvriers, puis de Blanqui. 
27 mai. Les ouvriers deviennent électeurs et éligibles aux conseils de prud’hommes. 
La parité de représentation est établie. 
4 juin. Élections complémentaires à l’Assemblée constituante. Sont élus Pierre 
Leroux, Pierre-Joseph Prudh'on, en même temps que Victor Hugo, Louis-Napoléon 
Bonaparte et Adolphe Thiers. 
21 juin. Dissolution des Ateliers nationaux. 
22-23 juin. Émeutes ouvrières à Marseille. 
23-26 juin. Journées de juin. Insurrection ouvrière à Paris après la dissolution des 
Ateliers nationaux. Représailles sanglantes, qui font plusieurs milliers de victimes. La 
troupe procédera à 25 000 arrestations environ, dont 10 000 seront maintenues. 
30 juin. Abolition du décret du 2 mars : la journée de travail est portée à douze heures 
minimum. 
31 juillet. L’Assemblée rejette la proposition de Proudhon de former une Banque 
d’Échange. 
21 août. Parution du premier numéro de L’Opinion des Femmes par Jeanne Deroin. 
4 septembre. Début de la discussion sur la Constitution (qui durera deux mois au 
total), notamment à propos du " Droit au travail ", qui est rejeté en tant que tel pour 
être remplacé par une assistance fraternelle aux citoyens nécessiteux. 
9 septembre. Un décret-loi limite la loi du 4 mars 1848 sur la durée du travail et fixe à 
douze heures la durée maximale de la journée de travail. 



 

17 octobre. Banquet de la République démocratique et sociale (avec des toasts de 
Cabet, Pierre Leroux, Proudhon etc.). 
4 novembre. Formation de la Solidarité républicaine Charles Delescluze etc. 
3 décembre. Banquet des travailleurs socialistes à la barrière du Maine, placé sous la 
présidence de Blanqui, emprisonné à Vincennes. 
10 décembre. Élection du Président de la République. L.N Bonaparte est élu avec 
plus de 5 400 000 voix ;  
 

1849 
 
7 mars-3 avril. Procès des inculpés du 15 mai devant la Haute Cour de Bourges. 
Déportation pour Barbés, l'ouvrier Albert; prison pour Blanqui, François, Raspail... 
15 mars. Loi contre les coalitions ouvrières et patronales. 
13 juin. Manifestation de la Montagne contre l’expédition de Rome sur les boulevards 
de Paris ; elle sera traitée comme une insurrection et donnera lieu à de nombreuses 
arrestations. De nombreux dirigeants de la gauche républicaine seront contraints à 
l’exil. La presse démocrate et sociale est muselée. 
14-15 juin. Mêmes mouvements populaires à Lyon, où a lieu une véritable bataille de 
rues, et dans d’autres villes de province. Mise en état de siège des 1re et 6e régions 
militaires. 
Août-septembre. Réunion des délégués de 43 associations pour fonder l’Union des 
Associations ouvrières. 
Octobre. L’Almanach des associations ouvrières pour 1850 recense, pour Paris et la 
banlieue, 211 associations ouvrières. 
27 novembre. Loi rappelant l’interdiction des grèves. 
 

1850 
 
31 mai. Loi électorale restreignant le suffrage universel : pour figurer sur les listes 
électorales, il faut être inscrit dans le canton ou la commune depuis au moins trois ans. 
Cette loi ôte de fait le droit de vote à de nombreux ouvriers. 

 
1851 

 
6 août. Ouverture du procès dit du complot de Lyon contre les militants des sociétés 
secrètes de La Nouvelle Montagne. 
2 décembre. Coup d'État de Louis-Napoléon Bonaparte. Début du second empire. 
3 décembre. Barricades à Paris pour s’opposer au coup d’État du 2 décembre de 
Louis-Napoléon Bonaparte. Mort du député Baudin.  
4 décembre. Les troupes écrasent la résistance parisienne. Arrestations et exécutions 
sommaires dans toute la France jusqu’à la mi-décembre. Poursuivi par la police, 
bannit, Victor Hugo s'enfuit en Belgique, s'exile à Jersey puis Guernesey. 

https://maitron.fr/blanqui-auguste-blanqui-louis-auguste-dit-auguste-appele-aussi-parfois-blanqui-jeune/

